
Comment notre Église peut-elle décider de ce qu’il 
faut faire ? 
 
 

1. Commencez par le commencement. 

 
Examinez les ressources contenues dans ces pages. Demandez à Dieu d’incliner 

vos pensées et votre cœur vers les réfugiés. La peur et d’autres inquiétudes ne 
doivent pas être ignorées mais elles seront apaisées en discutant et en priant à ce 

sujet, en vous formant et en lisant des témoignages sur la façon dont Dieu est à 
l’œuvre parmi les réfugiés. 

 
2. Recherchez ce qui se fait déjà dans votre région.  

 

 Ne réinventez pas la roue… Cherchez des informations auprès du Réseau 
évangélique romand ou d’autres Églises, sur qui fait quoi, où et avec qui. 

 Demandez à des organismes chrétiens, telles qu’OM ou JEM, ce qu’elles font. 

 Renseignez-vous sur ce que l’État a mis en place. 
 
3. Allez voir. 

 

Accompagnez ceux qui visitent les réfugiés et qui les aident d’une manière ou d’une 
autre, afin de découvrir ce qu’ils font. Soyez attentifs à trois choses en particulier :  

 Quels sont les besoins ? 

 Comment votre Église pourrait-elle contribuer à ce qui se fait déjà ? 

 Y a-t-il un manque quelque part ? Votre Église pourrait-elle y trouver sa place ?  

 
4. Évaluez les dons et les capacités des personnes de votre Église qui désirent 

s’investir et orientez les vers les besoins/ministères appropriés, comme par 

exemple : faire la cuisine, jouer au football, couper les cheveux, accompagner en 
voiture, s’occuper des enfants, avoir un métier dans le droit ou l’administratif, 

donner des cours de langue, servir de guide touristique…  
 
5. Essayez d’apprendre quelques mots (salutations…) en arabe, en farsi ou en 

d’autre langues, par exemple auprès d’un de vos amis réfugiés. 
 
6. Allez de l’avant, construisez des relations de confiance, avec un esprit de 

service. Joignez-vous à ce qui se passe déjà, en étant attentifs aux besoins que 

vous découvrirez et aux indications que Dieu vous donnera sur le chemin. Puis 
motivez les membres de votre Église qui pouvent répondre à ces besoins. 

 

Voici des besoins que les réfugiés ont souvent : 

  
Besoins sur le plan légal /administratif : 

 Enregistrement, permis de séjour, citoyenneté, 

 Lois concernant la famille, droits des familles, prestations, représentation légale, 

 Connaissance /compréhension des lois du pays (revient sans cesse !)    
 



Besoins médicaux : Beaucoup sont fatigués, malades et même traumatisés 

(besoin de relation d’aide). 
 

Besoins en terme d’éducation : L’intégration est impossible sans éducation. 

Si nous voulons qu’ils aient une part active dans la société et y travaillent, les 
réfugiés ont besoin de connaître : 

 La langue locale, 

 Les habitudes et usages courants, 

 Les aspects importants de la culture du pays (Cela permet par exemple de 
présenter la Bible, en disant : « Comme le Coran a une grande influence sur la 

pensée et la culture de votre pays, la Bible a aussi eu un impact sur notre culture. 
La Bible peut vous aider à comprendre le pays qui vous accueille »). 

 Les institutions publiques, 

 Comment leurs qualifications professionnelles peuvent être reconnues dans le 
pays d’accueil ou comment se former pour une nouvelle profession, 

 Au niveau des enfants : Accueillez les enfants de réfugiés dans les jardins 
d’enfants ou dans les clubs d’enfants ou de jeunes, afin qu’ ils apprennent la 

langue et la culture, et l’enseigne par le suite à leurs parents.  
 

Besoins au niveau social : Construisez des relations mutuelles, favorisant ainsi 

l’intégration dans la société. Il y a tant de choses que les Églises peuvent faire pour 
créer des interactions et des relations d’amitié entre réfugiés et personnes du pays 

d’accueil : entre familles, hommes, femmes, enfants, jeunes, personnes âgées.  
 

Besoins spirituels : 

 Utilisez des moyens d’évangélisation et de formation de disciples culturellement 
pertinents, 

 Créez des « petits groupes » et des implantations d’Églises, 

 Formez des pasteurs et des responsables parmi ceux qui restent dans le pays,  

 Accompagnez ceux qui retournent dans leur pays d’origine, comme des 
disciples de Jésus envoyés par Lui, équipés pour tenir sur la durée.  

Ces objectifs peuvent être posés par un ensemble de plusieurs Églises (par 
exemple les Églises d’une section locale du Réseau évangélique) et/ou en 
partenariat avec des personnes spécialisées ou des organisations chrétiennes. 

 
7. Ayez à disposition quelques outils en réserve lorsque l’inévitable question se 

posera : « Pourquoi faites-vous cela, pourquoi aidez-vous comme vous le 
faites ? » Sachez que répondre, de manière claire et simple. Disposez de 
ressources écrites pertinentes, idéalement dans la langue des réfugiés. Il existe 

également des formations adaptées, comme par exemple Sharing Lives. 
 
8. Prenez le temps de réfléchir, de vous préparer, de prier, de plannifier, en allant 

de l’avant et en construisant des relations de confiance, avec un esprit de service. 
 

9. Priez ! Priez pour que les réfugiés aient un espoir. Priez pour leur intégration 

sociale et pour que la population leur fasse bon accueil. Priez pour la protection 

contre tous ceux qui sèment la division, la haine et même la violence. 

http://www.sharinglives.eu/fr

